
 

 

 

 

 

Grecs, Romains, Germains ? Le 
nazisme et l’Antiquité 
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Mercredi 31 mars à 14h 
Amphi Ettori, Campus Mariani 

On croit généralement que les références historiques du national-socialisme 
se limitent à la préhistoire germanique, au Moyen-âge allemand ou à la 
modernité prussienne. Dans une idéologie au racisme aussi exclusiviste, il 
ne semble pas y avoir de place pour l’Antiquité gréco-romaine : que viendrait 
faire la Méditerranée dans l’espace de la race germanique-nordique ? 
Pourtant, l’Antiquité méditerranéenne est bien présente dans l’espace public 
nazi : l’architecture affectionne le néo-dorique et le néo-romain, tandis que la 
sculpture de commande des Breker et Thorak rappelle le nu grec par le 
travail du corps et du drapé. La parole publique des maîtres du régime fait 
en outre de nombreuses références aux Grecs et aux Romains. 
Le discours national-socialiste, diffusé par les vecteurs de la parole, de l’écrit 
programmatique, universitaire ou pédagogique, des arts et des fêtes, 
accorde ainsi une présence à l’Antiquité qui apparaît surprenante si elle 
n’est pas éclairée par les fonctions qu’elle remplit ? c’est ce que nous 
explorerons ensemble. 
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